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Victor F. Hess (Vienne). — Une nouvelle espece de vent elec-

trique.

On sait que lorsqu'un vent electrique est produit par des pointes,
les ions de meme nom engendrent a quelque distance de la pointe un
courant d'air dirige dans un sens determine. Semblablement, lorsqu'il
y a ionisation par des substances radioactives ou des rayons Röntgen,
particulierement lorsque dans un condensateur il y a une variation
de densite d'ionisation, on peut mettre en evidence des courants d'air
considerables. Ce phenomene, qui a ete observe qualitativement par
Zeleny pour les rayons Röntgen et par Ratner pour les rayons Bec-

querel, peut etre qualifie de vent d'ionisation, puisque le deplacement
de l'air est du ä un entrainement des ions en mouvement. Le vent
d'ionisation peut aussi etre mis en evidence lors d'une ionisation par-
faitement uniforme, car l'efiet d'entrainement des ions positifs sur
l'air l'emporte sur celui des ions negatifs. Pour mesurer la pression
du vent d'ionisation, on se servait d'une balance de torsion tres
sensible, en connexion avec un condensateur ä plateaux circulaires, sur
l'un des plateaux duquel etait agencee la source de rayons, tandis

que l'autre plateau portait en son centre une ouverture circulaire
recouverte d'un treillis; les particules d'air passaient ä travers ce

treillis, ce qui provoquait une petite deviation de la balance de torsion,
pouvant etre facilement mesuree ä 1'aide d'une lunette et d'une
echelle graduee. Get appareil presente differents perfectionnements
sur le dispositif de S. Ratner.

On observa tout d'abord que la pression du vent depend d'une
facon tres compliquee de la tension utilisee. Lors d'une chute de

tension uniforme entre les plateaux, elle varie presque lineairement
avec la distance des plateaux.

On a pose les bases d'une theorie du vent d'ionisation et l'on a

indique une formule d'apres laquelle la pression du vent observe est

exprimee en fonction de l'intensite d'ionisation, de l'intensite du champ
et de la difference de trajet moyen parcouru par les deux especes d'ions
Pour une intensite donnee de la source d'ionisation, la pression du

vent tend vers une valeur maximum, lorsqu'on augmente l'intensite
du champ (vent de saturation). On developpe une methode a l'aide
de laquelle on peut determiner la mobilite des ions en mesurant la
pression du vent lors d'une ionisation superficielle. La relation entre
la pression du vent d'ionisation et la tension, fut etudiee pour des

tensions jusqu'ä 6000 volts. Les courbes d'ionisation par les rayons ß
et y ne presentent pas une pente plus rapide qne Celles de l'ionisation

par les rayons a. Lorsque le vent est provoque par des ions negatifs,
— c'est-a-dire lorsque la plaque portantla source de rayons est chargee
negativement, — pour de grandes intensites de champ, la pression
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du vent diminue de nouveau, et finalement c'est le vent de sens

contraire, produit par les ions positifs, qui l'emporte (pression de vent
negative). Ceci provient du fait que la mobilite des ions negatifs
croit de fagon anormale pour les grandes intensites de champ.

Des petits tubes de radium, fondus de la meme fagon, peuvent etre

compares approximativement entre eux en mesurant la pression du
vent provoque par les rayons ß et y. La methode du vent est tres
appropriee ä l'observation des phenomenes de transformation de
substances radioactives et ä la comparaison de produits riches en rayons a

(p. ex. le polonium). On determina les conditions d'experience dans

lesquelles est garantie la proportionnalite de la pression mesuree aux
intensites d'ionisation. Des variations de la teneur en poussiere de

l'air contenu dans l'appareil engendrent des variations considerables
de pression du vent. En etalonnant la balance de torsion en unites
absolues on pouvait evaluer la pression du vent en dynes par cm2,

et en deduire la vitesse du vent ä l'aide de la formule d'Eiffel. Tant
que la pression est proportionnelle ä l'intensite du champ, la vitesse
des particules d'air entrainees par les ions est environ 1/10" de la
vitesse de ceux-ci. Une evaluation numerique des quantites d'energie
rnontre qu'une petite quantite seulement de l'energie du champ
utilise pour le deplacement des ions est mise en evidence par la
balance de torsion, sous forme d'energie cinetique de Pair entraine.

Auguste Piccard (Zurich). — a) Une proposition pour la nomenclature

des corps radioactifs.

La nomenclature des corps radioactifs presente, on le sait que trop
bien, de nombreux defauts. Aujourd'hui, oü les lois de desagregation
sont bien etablies, il serait possible d'introduire une nouvelle nomenclature

qui, d'une faqon tout ä fait logique, rendrait compte pour
chaque corps de ses caracteres principaux. II faudrait done que le
nom indiquät la famille du corps, c'est-ä-dire l'origine de l'atome
(Uranium, Thorium et Actinium), puis la pleiade danslaquelle l'atome
considere se trouve (Uranium, Brevium, Thorium, Actinium, Kadium,
Emanation, Polonium, Bismuth, Plomb, Thallium) et enfln, dans le
cas ou l'atome passe plusieurs fois par la meme pleiade, un numero
d'ordre (1, 2 ou 3). Partant de ces points de vue on arrive ä donner
les noms et symboles suivants aux 41 corps simples radioactifs (les
anciens symboles sont mis entre parentheses):

1. Famille Uranium-Radium : Uranuranium 1, UU1 (UI); Urano-
thorium 1, UTh 1 (UX,); Uranobrevium UBv (UX2 ou Bv); Uranuranium

2, UU 2 (LiII); Uranothorium 2, UTh 2 (Jo); Uranoradium, URa
(Ra); Uranemanation, UEm (RaEm); Uranopolonium 1, UPo 1 (RaA);
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